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Rrm IDEE DE LECTURE

La dramatique histoire
des sous-marins nucleaires sovietiques
Presentation par le lieutenant-colonel Jean-Jacques Rapin

Nous n'avons pas de flotte. Nous n'aurons

donc jamais de sous-marins, mais
voici pourtant un ouvrage1 dont la portee
generale doit interesser plus d'un d'entre
nous. A de nombreux titres.

L'historien tout d'abord y trouve son
compte, car le sous-titre du livre tient ses
promesses: «Des exploits, des echecs et
des catastrophes Caches pendant trente
ans». En effet, glasnost oblige, le voile
s'est leve peu ä peu sur ce qui avait ete
l'un des secrets les mieux gardes d'URSS,
la conception puis la construction de sous-
marins nucleaires, une arme destinee ä

garantir l'equilibre des forces durant la

guerre froide. Assister, de l'interieur d'un
Systeme aussi etanche et etranger ä nos
manieres de voir et de sentir, ä la serie de
consultations d'experts, de savants, de
constructeurs en genie naval et d'une
foule de specialistes, pour aboutir ä
l'elaboration d'un cahier des charges dans un
domaine aussi difficile, situe ä la conver-
gence de deux industries jusque-lä totalement

etrangeres, la construction sous-marine
et le genie nucleaire, voilä qui n'est

dejä pas ordinaire. Si l'on y ajoute la pression

cachee, mais incessante, du pouvoir
politique et militaire - pression sur des de-
iais dejä ä la limite du possible, sur les
individus toujours ä la merci d'une «de-
faillance» que guette le commissaire
politique de service -, on comprend pourquoi
tout se passe dans une sorte d'atmosphe-
re digne des meilleurs romans d'espion-
nage. N'oublions pas que c'est Staline lui-
meme qui decide. et l'on sait ce que ce
mot veut dire, que les sous-marins
atomiques seront, des les annees 1950, non
seulement l'arme de l'equilibre dans la
terreur, mais l'arme offensive dans la

guerre contre les Americains.

Pour traiter un sujet aussi vaste, par
l'etendue des connaissanees techniques et
scientifiques, autant que par le nombre
d'evenements qu'il englobe, trois auteurs
ont uni leurs efforts. C'est ä raison que
nous usons de cette expression: ces trois
hommes, trois amiraux, apportent leur
temoignage devant ce que l'histoire jugera
peut-etre un jour. A la fois l'immense
effort intellectuel qu'exige une teile aventure,

l'engagement personnel incroyable
qu'il presuppose et l'invraisemblable pouvoir

despotique d'un Systeme situe au-
dessus de toutes les lois humaines, nationales

ou internationales, qui decide supre-
mement de tout, aussi bien de l'envoi par
le fond d'un submersible contenant deux
reacteurs nucleaires que de la mutation
d'un savant renomme, mais peu sür dans
ses opinions sur le Parti...

Le lecteur assiste ainsi ä la naissance du
projet, aux tätonnements, voire aux erre-
ments inherents au peu d'experience
acquise, ä la construction du prototype et au
cortege de mesures destinees ä assurer le
maintien du secret, aux premiers essais ä

quai, precedant le lancement avec, en
prime, tous les mysteres d'un «reeeption-
nement» en regime sovietique, avec le
poids, la lourdeur, l'imperitie et les men-
songes oü les trucages que cela peut im-
pliquer, si l'on veut respecter les ukases de
la hierarchie politique et militaire. Le plus
grand moment se situe lors de l'emersion
sur la banquise et lors de la traversee du
pole Nord. Ici l'homme reprend toute sa
mesure. Bien au-delä de la technique, ce
sont les efforts individuels, le sens de
l'engagement, pouvant aller jusqu'au sacrifice,

qui seuls permettent de telles reus-
sites, de tels exploits.

' Giltsou, L.; Mormoul, N.: La dramatique histoire des sous-marins sovietiques. Paris, Laffont, 1992.
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C'est peut-etre dans ce domaine que
l'ouvrage nous frappe le plus. Meme dans
ce Systeme, l'homme garde sa place, toute
sa place: du sous-marinier Preminine qui,
au large des Bermudes, le 4 octobre 1986,
entre, au prix de sa vie, dans un compartiment

etanche ä 80 degres centigrades,
pour eteindre deux reacteurs atomiques
susceptibles de transformer tout l'Atlantique

en un vaste Tchernobyl, avant que
ne coule le submersible, ä l'amiral Mor-
moul, degrade, redevenu simple electri-
cien, ä qui sa conscience impose de temoi-
gner sur les graves fautes commises par
ses superieurs dans l'abandon de dechets
nucleaires en pleine mer.

Toujours dans le domaine humain, chacun

sait que la vie en espace confine pose
des problemes particuliers, pas toujours
simples. La fortification frangaise de 1940
s'etait inspiree, pour certains reglements,
de documents etablis pour l'arme sous-
marine. C'est pourquoi les quelques
remarques sur la discipline, les relations
entre subordonnes sont particulierement
interessantes et significatives. II faut rele¬

ver aussi l'importance, reelle et non feinte,
du salut quotidien au drapeau. «Pour les
marins, hisser le pavillon, c'est accomplir
quotidiennement l'un des rituels les plus
solennels. A 8 heures precises, le personnel

se presente en ligne sur le pont et, sur
un ordre du commandant, au son de
l'hymne national, le symbole de la patrie
est hisse au sommet du mät. A cet instant
precis, que ce soit en pleine mer ou ä

terre, tous les membres de l'equipage ont
conscience de faire partie d'un meme
organisme et chacun se sent responsable du
bätiment et du pays qu'il defend.»2

Nous sommes tous concernes par la do-
mestication de l'energie atomique. Elle est
entree dans la realite de nos vies. Source
de vie et source de mort en meme temps,
son utilisation nous pose des problemes
tres graves et difficiles. A ce titre aussi, la
lecture d'un tel ouvrage est un element de
reflexion situe sur un plan general, au-
delä d'une application purement militaire.

J.-J. R.

'Opcit.pp. 103-104.

France: un «Livre blanc» sur la defense
Le 23 fevrier, le premier ministre frangais Edouard Balladur a rendu public un «Livre blanc» sur la defense.
Le document s'ouvre sur une description du contexte strategique relevant la disparition de la «menace
militaire directe ä proximite [des] frontieres», mais soulignant les preoccupations suscitees par «le potentiel de
crises et la reapparition des guerres en Europe»; les menaces non strictement militaires, comme le terrorisme

ou les activites mafieuses, sont egalement prises en compte. Quant ä l'affirmation d'une identite
europeenne de defense, «on ne voit pas comment, ä long terme, l'espace economique de l'Union europeenne et
l'espace concerne par une politique de securite et de defense commune pourraient ne pas se recouvrir».
Quatre grandes missions sont assignees aux forces armees: 1) preserver les interets vitaux de la France
contre toute forme d'agression; 2) contribuer ä la securite de l'espace europeen et mediterraneen (dans la

perspective d'une politique de defense europeenne commune); 3) contribuer aux actions en faveur de la

paix et pour le respect du droit international; 4) renforcer les moyens et organisations normalement chargees

de la defense civile du territoire.
Le document affirme qu'une armee de metier ne permettrait pas de remplir l'ensemble des missions et de-
passerait les possibilites budgetaires; il pröne donc le maintien du service national, effectue par le plus
grand nombre de citoyens possible; en revanche, «un service national feminin obligatoire n'a jamais paru
necessaire».

D'apres Situation et evolution N 37,9 mars 1994 (Office central de la defense)
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